
plication citoyenne 

soient entravés et confis-

qués par des logiques 

sécuritaires !  

Rassemblement contre 

le projet Europa City in-

terdit à Gonesse, 

marche des musulmans 

d'Ermont interdite après 

la dégradation de la 

mosquée, perquisition 

musclée à Saint-Ouen 

l'Aumône... 

 

Il nous faut rester vigi-

lant. A notre tour, nous 

allons devoir lutter sur 

deux fronts : contribuer 

à l’unité de notre peuple 

et affronter les bouffées 

sécuritaires. C’est un 

chemin de crête que le 

nôtre. Mais notre devoir 

de long terme est de de-

meurer ceux qui affir-

ment que la sécurité col-

lective est plus forte 

quand les libertés fon-

damentales de chacun 

sont garanties. 

 

Françoise Jolly 

Patrice Lavaud 

Co-secrétaires du Parti 

de Gauche 95 

La sécurité collec-

tive a besoin de 

notre liberté indivi-

duelle. 

Le vendredi 13 no-

vembre, la Répu-

blique a été frappée 

de nouveau. Dans 

l'horreur de cette soi-

rée, nous saluons le 

dévouement de la po-

lice, des pompiers, 

des soignants, de tous 

ces fonctionnaires qui 

n’ont pas ménagé leur 

peine et ont pris tant 

de risques pour nous 

sauver, pour nous 

protéger, pour nous 

soigner. Preuve de 

l’importance du rôle 

de nos services pu-

blics qui est à réaffir-

mer face aux tenants 

de l’austérité de 

l’Union Européenne et  

face à notre gouver-

nement qui s’y soumet 

docilement. 

Concernant notre sé-

curité intérieure, la 

défense de notre Ré-

publique nécessite 

plus que jamais un 

Etat bien présent, 

pour faire respecter 

ses lois et les faire ap-

pliquer. Or, les fonc-

tions régaliennes de 

l’Etat sont à bout de 

souffle. Partout depuis 

le terrain, policiers, 

gendarmes, pompiers 

nous alertent de 

l’insuffisance totale de 

leurs moyens hu-

mains. Ces moyens 

humains sont aussi es-

sentiels aux services 

de renseignement, et 

que cesse enfin l’illu-

sion du renseigne-

ment numérique, non 

seulement inopérant, 

mais prétexte à mettre 

toute la population 

sous surveillance. 

Après les dix lois anti-

terroristes qui se sont 

succédées, nous réaf-

firmons notre refus de 

toute nouvelle restric-

tion de nos libertés. 

Nous désapprouvons 

la prolongation de 

l’état d’urgence de 

trois mois, qui va ins-

taurer de fait un ré-

gime permanent inac-

ceptable. A l’ap-

proche des régionales 

et aussi de la COP 21, 

refusons que le débat 

démocratique et l’im-

Edito 
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La santé : Pour qui ? A 

quel prix ? 
Lors du Conseil Municipal du 

mois d'octobre, la mairie a fait 

voter une nouvelle subvention 

de 120 000 € pour les Maisons 

de santé de la ville. 

Les deux maisons de santé sont 

financées par de l'argent pu-

blic, les locaux, le matériel, 

l'entretien, les secrétaires mais 

les praticiens qui y travaillent 

restent en libéral ! 

Ce sont donc des fonds publics 

qui permettent à des personnes 

privées de faire des bénéfices. 

Nous sommes pour la mise en 

place d'un centre de santé mu-

nicipal où les praticiens se-

raient payés également par la 

ville. Il s'agit alors d'une toute 

autre manière de faire. Un mé-

decin salarié ne cherche plus à 

additionner les actes, car son 

salaire reste inchangé. Le 

dentiste n'a plus intérêt à choi-

sir des matériaux coûteux pour 

dispenser ses soins. Pas 

d'inquiétude sur Ermont pour 

justifier de l'utilité de ces ser-

vices ! 

 Rappelons ce qu'est un centre 

de santé: définie par la loi, c'est 

une structure sanitaire de 

proximité qui dispense des 

soins principalement de pre-

mier recours, sans héberge-

ment. 

- Il mène des actions de santé 

publique ainsi que des actions 

de prévention, d’éducation 

pour la santé, d’éducation thé-

rapeutique des patients et des 

actions sociales. 
- Il pratique le tiers payant.  

- Il est créé et géré soit par 

des organismes à but non 

lucratif, soit par des collecti-

vités territoriales, soit par 

des établissements de santé.  

- Il a un projet de santé qui 

favorise l’accessibilité so-

ciale, la coordination des 

soins et le développement 

d’actions de santé publique. 

- Les médecins et les profes-

sionnels soignants qui y exer-

cent sont salariés. 

- Les centres ont créé de nou-

velles pratiques coordonnées 

autour d’un dossier médical 

commun.  

 

Promoteur de la médecine 

globale et sociale, en lien 

avec les acteurs médicoso-

ciaux et associatifs, le centre 

de santé collabore avec les 

réseaux de soins et les hôpi-

taux de service public. 

Les centres de santé sont de 

fait des établissements de 

service public de santé am-

bulatoires qui représentent 

un progrès social et non 

pas une opportunité pour 

que certains fassent des bé-

néfices privés grâce à l'ar-

gent public. 

Nous demandons la muni-

cipalisation complète de 

ces deux maisons de santé. 

 

Nous avons demandé lors de 

ce conseil que le budget de 

ces deux maisons de santé 

soit consultable par tous. 

Cela devrait être fait par la 

mairie en mettant les 

comptes sur le site de la 

ville. Nous allons être vigi-

lants à ce sujet. 

Patrice Lavaud 
ener-

gie.citoyenne@laposte.net 

http://

energiecitoyenneermont.fr 
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SOUTIEN AUX MUSUL-

MANS D'ERMONT 

Le Parti de Gauche du Val d'Oise 

apporte son soutien à la commu-

nauté musulmane  La mosquée 

d'Ermont a été taggué par des 

racistes dans la nuit de mardi à 

mercredi. Nous condamnons cet 

acte qui cherche à attiser la vio-

lence. Pour nous, le principe de 

laïcité est une condition essen-

tielle du vivre ensemble : la reli-

gion doit rester dans la sphère 

privée et ne pas intervenir en 

politique. 

Soyons solidaires les uns des 

autres, par-delà nos différences 

et refusons les stigmatisations 

qui  nous divisent. Redécou-

vrons nos valeurs : la liberté, 

l'égalité et la fraternité et pla-

çons-les au-dessus de la loi de 

l'argent pour qu'elles soient en-

fin plus que des mots. 

Nous appelons à participer à la 

marche organisée par la com-

munauté musulmane d'Ermont, 

le jeudi 19 novembre à partir de 

19 h 30. 

Saint-Ouen l'Aumône, le mercre-

di 18 novembre 2015 
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Ce mardi, (17.11.15.) l'association cultuelle musulmane d'Ermont a annoncé l'organi-

sation d'une marche de protestation ouverte à tous contre la barbarie de Daesh. Dans 

la nuit suivante, des inscriptions islamophobes et des croix gammées ont été taggées 

sur les murs de leur mosquée, par des imbéciles qui se reconnaissent apparemment 

davantage dans la violence de Daesh que dans la dignité des musulmans ermontois 

opposés à cette même violence. 

  

L'association Energie Citoyenne Ermont condamne cet acte islamophobe et partici-

pera jeudi, à 19h30, à la marche organisée de la mosquée à la mairie. L'immense 

majorité des victimes de Daesh sont des musulmans. Nous partageons tous le même 

combat contre ce groupe totalitaire. Soyons solidaires les uns des autres et refusons 

les stigmatisations qui  nous divisent. Redécouvrons nos valeurs : 

la Liberté, l'Egalité et la Fraternité. 

Ermont, le 18 novembre 2015 
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Dans le cadre de la dy-

namique de la COP 21 

Séance unique le jeudi 12 

novembre à 20h30 à Uto-

pia St-Ouen l’Aumône.  
 

en présence de Jean-

Pierre Cocquerez, profes-

seur émérite en informa-

tique à l’Université de 

Technologie de Com-

piègne, Conseiller scienti-

fique au CNRS, Membre du 

groupe COP21 d’EELV et 

Jean-Pierre Vincent, ex-

pert en développement du-

rable.  

Soirée organisée par Eu-

rope Ecologie les Verts  

avec le soutien des Amis de 

la Confédération paysanne 

et du Parti de Gauche 

CLIMATOSCEP-
TIQUES, LA 
GUERRE DU 
CLIMAT 
Laure NOUALHAT et Franck 

GUÉRIN - documentaire France 

2014 52mn - 

4500 articles de scienti-

fiques reconnus valident la 

réalité des changements 

climatiques, 23 articles la 

nient. Pourtant, 48% des 

Américains et un tiers des 

Français persistent à dou-

ter de l’existence du ré-

chauffement climatique… 

Comment les climato-

sceptiques ont-ils fait pour 

kidnapper les cerveaux de 

48% des Américains ou d’un 

tiers des Français ? Ce film est 

une investigation au cœur du 

lobby climato-sceptique. 

Quelles méthodes a-t-il em-

ployé pour influencer l’opi-

nion publique ? Comment est-

il parvenu à rendre médiati-

quement valable ou accep-

table ce qui est scientifique-

ment faux ? 
 

« Commençons par un petit 

cours de vocabulaire. Ici, on 

ne se voit pas comme des 

sceptiques et encore moins 

comme des négationnistes 

mais comme des “climato-

lucides” opposés aux 

“alarmistes” tous regroupés 

au sein du Giec. La science 

climatique est ici qualifiée de 

“fanatique”, 

“corrompue” et 

de “malhonnête”. 

Pour résumer leur 

pensée : le ré-

chauffement cli-

matique n’est pas 

certain mais au 

cas où il serait en 

cours, il n’est cer-

tainement pas 

d’origine hu-

maine. » 

Des industriels 

effectuent un vrai 

travail de sape 

par un intense 

lobbying en fa-

veur de leurs intérêts et 

contre l’intérêt général. Ils 

financent des « think-tanks », 

des hommes politiques, 

sponsorisent la publication 

d’écrits, dits « scienti-

fiques », et qui n’en sont 

pas… Le film s’attache à 

mettre en perspective les 

tenants, les aboutissants et 

les enjeux de ce mouve-

ment, alors que la réalité du 

changement climatique s’af-

firme et que des engage-

ments sont attendus à la 

Conférence sur le climat qui 

se tiendra à Paris fin 2015. 

 

Soirées débats CINEMA UTOPIA 

12 novembre 2015 
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gentiment suivre les traces de son 

pauvre père qui se tue à la tâche sur 

des chantiers en Israël, après avoir 

obtenu au prix de moult démarches 

le sacro-saint laissez-passer. Ben 

non : à peine a-t-il commencé à 

touiller le béton sous un soleil de 

plomb qu'il se décourage et aban-

donne le bleu de travail et son pa-

ternel désespéré sur l'échafaudage 

pour aller traîner dans les beaux 

quartiers à la recherche d'une ba-

gnole à tirer… 

 

Le jeune homme est un voleur, soit. 

Il pourrait au moins courtiser une 

honnête jeune fille… Mais non : il 

préfère forniquer avec une riche 

épouse à qui, on le comprend vite, 

il a fait jadis une enfant, qu'il a été 

contraint d'abandonner. La vie de 

Mousa est donc déjà très très com-

pliquée, mais elle va le devenir en-

core plus quand il va s'avérer que, 

dans le coffre de la voiture qu'il a 

volée (celle dont il était question 

trois lignes plus haut, il faut suivre 

!), se trouve un soldat israélien qui a 

de toute évidence été enlevé ! Voi-

là-t-y pas que notre Mousa, qui au 

final n'aspire qu'à extorquer suffi-

samment de sous pour partir de Pa-

lestine grâce à un entraîneur de foot 

à corrompre, se retrouve dans une 

situation impossible, avec sur le dos 

: 

1/ des fedayin très remontés d'avoir 

perdu leur otage 

2/ un flic israélien sadique et sous 

cocaïne qui le soupçonne intuiti-

vement d'être pour quelque chose 

dans l'enlèvement 

3/ un soldat/otage un peu benêt à 

qui notre loser ne veut pas de mal 

mais dont il ne sait que faire 

4/ éventuellement un mari jaloux 

qui pourrait découvrir le pot aux 

roses à tout moment 

 

Ce premier et réjouissant film de 

Muayad Alayan fonctionne excel-

lemment, sur le double registre du 

burlesque et du polar tendu. On 

pourrait le croire totalement apoli-

tique, tant son personnage princi-

Séance unique le lundi 23 no-

vembre à 20h30 à Utopia St-Ouen 

l’Aumône dans le cadre de la cam-

pagne « Reconnaissance immé-

diate de l’État de Palestine»  

en présence de Monique Yebdri 

pour l’Association France Palestine 

Solidarité, Sihem BELBOUAB pour 

le Cup CERGY-PONTOISE ( Collectif 

Urgence Palestine ) et un interve-

nant de l’association BOUFFE-

MONT Palestine, association qui 

porte le projet de construction d’un 

laboratoire médical à Kufor Nima.  

Avec le soutien de Europe Ecologie 

les Verts, le Parti de Gauche 95 et 

les Amis de la Confédération Pay-

sanne. 

AMOURS, LAR-
CINS ET AUTRES 
COMPLICATIONS 
Muayad ALAYAN - Palestine 2015 

1h34mn VOSTF - avec Sami Metwa-

si, Maya Abu Alhayyat, Ramzi M 

aqdisi, Riyad Sliman... Scénario de 

Muayad et Rami Alayan. 

Du 23/11/15 au 23/11/15 

C'est une comédie policière enlevée 

et trépidante, avec en tête d'affiche 

imparable un personnage de loser 

que vous allez adorer, parce qu'il est 

l'incarnation vivante de la loi non 

moins imparable des emmerde-

ments maximum ! Et ce petit polar 

hilarant représente en plus une 

grande première puisqu'il se dé-

roule dans les territoires palesti-

niens, où la sus-dite loi des emmer-

dements maximum et autres compli-

cations s'applique mieux encore 

sans doute que dans la plupart des 

autres coins du monde. 

Il faut dire d'emblée que les em-

merdes, Mousa, notre héros, les 

cherche avec plus de constance que 

Lancelot le Saint Graal. Il pourrait 

pal, héros lunaire et taciturne tout 

occupé à se dépatouiller de son pe-

tit destin personnel et bordélique, 

semble se foutre royalement du 

Grand Destin de son pays et des 

tractations autour de l'échange de 

prisonniers dont il est un des ac-

teurs largement involontaire. Pour-

tant, au fil des mésaventures de 

Mousa, Muayad Ayalan montre bien 

quelques unes des caractéristiques 

qui font l'infernal quotidien des ter-

ritoires palestiniens : la nécessité 

de survie qui oblige à faire allé-

geance à l'occupant comme le fait le 

père, la corruption généralisée in-

carnée par le riche mari de l'aimée 

de Mousa et par la figure rocambo-

lesque de l'entraineur de foot, la 

pression permanente qu'exercent 

les autorités israéliennes, qu'on res-

sent bien à travers la paranoia et le 

zèle quasi-maladif du flic israëlien 

(l'œil rivé sur les images de drones 

qui surveillent tous ls faits et gestes 

de Mousa – qui connait d'ailleurs 

parfaitement leur existence)… Mais 

malgré tout ça, croyez le ou non, 

l'amour triomphera…  

Soutenez le projet de construction 

d’un laboratoire médical dans le 

centre de santé de KUFOR NIMA 

pour cette ville et les 27 villages à 

l’ouest de RAMALLAH. 

La plupart de ces villages sont si-

tués près du mur de séparation 

construit par Israël sur des zones 

d’habitation et de culture. Le mur 

bouleverse l’infrastructure des vil-

lages et entraîne de grandes diffi-

cultés de circulation pour les habi-

tants. L’objectif de ce projet est 

d’améliorer la santé des habitants , 

traiter les problèmes psycholo-

giques qui affectent les enfants et 

les femmes en raison des conditions 

de vie difficile, fournir les services 

nécessaires aux nombreux patients 

cardiaques et diabétiques et ré-

pondre aux besoins d’urgence, et 

ainsi soulager la pression sur l’hopi-

tal de RAMALLAH en matière d’exa-

mens de laboratoire.  

23 novembre 2015 



 

Après avoir mis en évidence 

l’absurdité et la fin programmée 

du système alimentaire indus-

triel (We feed the world), puis 

celles du système financier ultra

-libéral (Let’s make money), Er-

win Wagenhofer s’attaque à un 

autre mammouth, moins polé-

mique sur le papier mais pas le 

moins important des trois : le 

système éducatif. Et une fois de 

plus, l'étude est argumentée, le 

constat sans concession. On le 

sait : le système éducatif domi-

nant ne laisse que trop peu de 

place à la créativité, à l’imagina-

tion, à l’esprit critique… On le 

sait : la course aux bonnes 

notes, aux bons résultats, aux 

meilleurs classements est deve-

nue plus qu’un simple objectif, 

une véritable obsession. On le 

sait : les élèves et étudiants sont 

stressés, fatigués, épuisés par 

des programmes trop lourds, 

angoissés par la peur de rater. 

 

On a beau le savoir, la démons-

tration en images et en mots, 

ceux de quelques éminents pé-

dagogues, chercheurs, théori-

ciens de l’éducation aux quatre 

coins du monde, n'en est pas 

moins édifiante. Car la machine 

éducative, modèle hérité de la 

révolution industrielle, fonc-

tionne trop souvent comme un 

rouleau compresseur. 

L’exemple le plus hallucinant 

est sans doute celui de la Chine 

qui, en faisant le grand bon 

dans la société de consomma-

tion, a fait de son système édu-

catif une gigantesque usine à 

concours. Et les « boîtes » cen-

sées préparer les élèves – sou-

vent dès leur plus jeune âge et 

au prix de moult sacrifices finan-

ciers des parents – aux diverses 

« Olympiades » sont devenues 

des multinationales puissantes 

cotées en bourse. 

L’Europe n’est pas en reste et 

forme de bons petits soldats qui 

viendront grandir les rangs 

d’une armée toute dévouée au 

Dieu business et ils sont tout aussi 

effrayants, ces jeunes étudiants 

bien habillés qui participent au 

concours du futur super big boss 

de demain. Le pire étant sans 

doute que personne ne s’inter-

roge vraiment sur le sens de tout 

cela et que chacun (parents, en-

seignants, ministres de l’éduca-

tion) participe à sa manière, cons-

ciente ou non, à nourrir, à son 

échelle, un système qui dévore 

ses enfants, ne leur laissant plus le 

temps de s’ennuyer, de rêver, de 

jouer. 

 

Alors quoi, c’est fichu ? Il ne nous 

reste plus qu’à pleurer ? Il est dé-

jà trop tard ? Au secours, nos en-

fants vont tous finir lessivés du 

cervelet ? Heureusement, il a tou-

jours existé des chemins de tra-

verses, des écoles buissonnières, 

des alternatives à la pensée 

unique, au modèle dominant. 

C’est sans doute là qu’il faut aller 

chercher les clés pour penser 

l’école autrement, c'est là que le 

film d'Erwin Wagenhofer va filmer 

des expériences stimulantes. 

Peut-être devrait on s’inspirer de 

la pédagogie d’Arno Stern et de 

ses ateliers de peinture où il n’y a 

d’autre consigne que celle de se 

faire plaisir. Peut-être faudrait-il 

écouter cette étude qui raconte 

que libre arbitre et sens critique 

sont bien plus forts chez un enfant 

de 4 ans que chez un jeune adulte 

de 18. Ou simplement s’inspirer 

de notre cerveau qui fait fonction-

ner ses deux hémisphères en par-

faite collaboration, sans que l’un 

cherche à écraser ou à avoir une 

meilleure note que l’autre. Alors 

parents, enseignants, Ministres 

(re) voyons notre Alphabet, réflé-

chissons et agissons ! 

Séance unique le jeudi 

26 novembre à 20h30 à 

Utopia St-Ouen l’Aumône 

autour de la question « 

Les méthodes pédago-

giques utilisées pour édu-

quer nos enfants ne sont-

elles pas dépassées ? » 

 

En présence de Sylvie Geoffroy 

Martin, présidente de l’Associa-

tion de l’Ecole Ouverte des Bour-

seaux de Saint Ouen l’Aumône, 

d’Eloïse Hugon, Directrice de 

l’Ecole Ella (Montessori) à Pon-

toise d’Emmanuelle Champro-

mis, éducatrice Montessori, d’ 

Alberic Cézar, porteur de projet 

Collège Montessori, d’Estelle 

Coplo, mère instruisant ses en-

fants en IEF, de Bernadette No-

zarian, auteur de «Transition pé-

dagogique: De nécessaires muta-

tions de l’école», enseignante, 

chercheuse et mère de 2 jeunes 

adultes instruites hors école. 

ALPHABET 
Erwin WAGENHOFER - docu-

mentaire Allemagne/Autriche 

2014 1h48mn VOSTF - 
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tagonistes. Sauf que Les 

Klur travaillaient pour Ken-

zo, que Kenzo appartient au 

groupe LVMH et que Ruffin 

a une fâcheuse tendance à 

prendre fait et cause pour 

les valeureux travailleurs 

plutôt que pour les patrons 

de multinationales. Notre 

journaliste d’investigation 

s’invite donc à une assem-

blée générale du groupe 

LVMH et tente de prendre 

la parole. Sitôt monté sur 

l’estrade sitôt délogé, il 

semble difficile de croire 

que David puisse encore 

l’emporter sur Goliath. Mais 

il prend des forces, avale 

quelques petits fours, une 

rasade de champagne et 

fomente une action digne 

d’un Robin des bois des 

temps modernes, tendance 

carnavalesque. Du sus-

pense donc, de l’émotion, 

de la franche rigolade, et 

même de l’espionnage sont 

au programme de ce thriller 

social qui semble s’inscrire, 

telle une nouvelle variante 

des pieds Nickelés version 

Picarde contre entreprise 

tentaculaire, dans la longue 

caravane des combats pour 

des causes désespérées 

mais qui, au final, nous con-

forte dans l’idée que, tel 

que le proclame Fakir à lon-

gueur de numéros : « À la 

fin, c’est nous qu’on va ga-

gner ! » 

Séance unique en avant-

première MERCREDI 2 

DÉCEMBRE à 20h30 à Uto-

pia Saint-Ouen  

en partenariat avec le 

Théâtre 95, suivie d’une 

rencontre avec Carole Thi-

baut, auteuse et metteuse 

en scène de la pièce « 

Monkey Money » jouée les 

4 et 5 décembre. 

MERCI PATRON 
François RUFFIN - documentaire 

France / Belgique 2015 1h30mn - 

Jocelyne et Serge Klur, ou-

vriers dans l’industrie textile 

depuis plus de trente ans, 

fabriquaient des costumes 

pour la marque Kenzo dans 

le nord de la France jusqu’à 

que leur usine soit délocali-

sée en Pologne. Désormais 

au chômage, criblés de 

dettes, ils risquent simple-

ment de perdre leur mai-

son. Bernard Arnaud est 

PDG du groupe LVMH. La 

firme est numéro un mon-

dial du luxe grâce à son 

portefeuille de plus de 

soixante marques de pres-

tige dont certaines sont plu-

sieurs fois centenaires. « 

Groupe à caractère familial, 

LVMH a pour vocation 

d’assurer le développement 

à long terme de chacune de 

ses Maisons dans le respect 

de leur identité, leur héri-

tage, leur savoir-faire. » 

Cette gentille phrase de 

présentation du groupe sur 

la page d’accueil de son 

site internet est située juste 

en deçà du petit compteur 

qui nous donne la valeur de 

l’action en temps réel… 

François Ruffin, vous con-

naissez sa voix de journa-

liste enquêteur dans l’émis-

sion Là-bas si j’y suis. Sen-

sible aux sorts et causes des 

classes populaires aujour-

d’hui sous-représentées 

dans les médias mais tou-

jours plus présentes dans la 

composition de la société 

française il est également le 

fondateur du journal de 

contre-désinformation Fakir 

que vous pouvez trouver 

dans tous les bons kiosques 

mais aussi et toujours à la 

caisse de votre ciné préfé-

ré. 

À priori pas grand chose en 

commun entre ces trois pro-
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Dans le cadre de la dyna-

mique de la COP 21 

La séance du mardi 8 dé-

cembre à 20h30 à Utopia 

Pontoise sera suivie d’une 

rencontre avec l’équipe du 

film.  

A l’issue de la séance un pot 

de l’amitié avec des bières, 

limonades et jus de fruits du 

Vexin, favorisant ainsi les cir-

cuits courts , sera offert par la 

Direction de l’Environnement 

et du Développement Durable 

du Conseil Départemental du 

Val d’Oise. 

DEMAIN 

Cyril DION et Mélanie 

LAURENT - documentaire 

France 2015 2h - 

Du 02/12/15 au 22/12/15 

Qui n'a pas eu envie de chan-

ger le monde ? Au moins de 

le rendre meilleur ? Qui n'a 

pas rêvé d'un monde où cha-

cun mangerait à sa faim, et 

sainement, aurait un toit, de 

qualité, pourrait circuler li-

brement, où l'argent ne serait 

plus le roi, mais juste un 

moyen, où l'air ne serait plus 

pollué jusqu'à l'asphyxie, où 

les océans ne seraient plus 

pillés par la pêche indus-

trielle ni envahis par le pé-

trole ou le plastique, où les 

champs, les arbres, les ani-

maux ne seraient plus empoi-

sonnés par les pesticides, in-

fectés par la radioactivité in-

visible, inodore ? Un monde 

où l'intérêt commun se-

rait compris de toutes et 

tous : la nécessité de 

nous inventer une nou-

velle et belle vie, main-

tenant, pendant qu'il est 

encore temps, pour que 

demain ne soit pas le ré-

sultat inéluctable de nos 

errements… 

 

Loin de l'écologie triste 

et punitive, loin du dis-

cours sur le développe-

ment durable cher au 

greenwashing, vous al-

lez voir un film formi-

dable, vivant, enthou-

siasmant sur notre ex-

traordinaire capacité à 

rebondir face à l'adver-

sité, notre extraordi-

naire capacité à imagi-

ner, notre extraordinaire 

capacité à faire. Mélanie 

Laurent et Cyril Dion 

sont allés rencontrer des 

gens passionnants à tra-

vers le monde, qui œu-

vrent au quotidien à ce 

changement indispen-

sable : Inde, États-unis, 

Canada, Danemark, Al-

lemagne, Islande, Scan-

dinavie, Finlande, 

Grèce, France…  

Le film est composé de 

cinq chapitres : agricul-

8 décembre 2015 
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ture, énergie, économie, 

démocratie et éducation. 

Construction intelligente 

et pédagogique, dans le 

meilleur du sens du 

terme, qui nous montre 

bien que tout est lié, 

qu'il s'agit bien d'un pro-

blème politique, là aussi 

dans le sens noble du 

terme. Et il présente des 

actions, des alternatives 

concrètes qui sont mises 

en œuvre, avec succès, 

dans tous ces domaines. 

Mélanie Laurent : 

« Mises bout à bout, les 

initiatives comme la per-

maculture, les monnaies 

locales, les énergies re-

nouvelables, dessinent 

un monde possible. Ce 

qui peut paraître démo-

tivant, c’est qu’il ne 

s’agit que d’initiatives 

isolées, mais en même 

temps elles ne deman-

dent qu’à être réunies ! 

Il y a déjà un monde qui 

tient la route, qui existe, 

où tout est possible. Des 

solutions sont déjà dis-

ponibles, dans tous les 

domaines, c’est forcé-

ment inspirant ! » 

 

Tout s'enchaîne judicieu-

sement et vient renfor-

cer la certitude qu'il faut 

d'urgence opérer une 

rupture symbolique, 

mais aussi pratique avec 

notre système actuel 

fondé sur le pétrole et 

les autres énergies fos-

siles, sur le nucléaire, 

sur le productivisme, sur le 

consumérisme, sur la finan-

ciarisation de l'économie, 

sur l'éducation normative et 

compétitive… 

Pas de doute, Cyril Dion, 

co-fondateur avec Pierre 

Rabhi du mouvement Coli-

bris, et Mélanie Laurent, ac-

trice et réalisatrice, tous 

deux activistes pour un 

monde meilleur, ont réussi 

leur coup : sur les théma-

tiques qu'il aborde, Demain 

est un film-somme, essen-

tiel, un outil d'information et 

d'action qui est aussi un 

spectacle passionnant et 

exaltant. 

http://www.cinemas-

utopia.org/saintouen/index.php?mode=soirees 
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Il n'y a en fait pas eu de 

conférence de presse car il n'y a 

pas eu de journaliste... Il s'est 

donc agi d'une réunion du Coll-

ectif de défense du Triangle de 

Gonesse et de ses sympathi-

sants. 

A noter qu'EELV était ab-

sent car ils décider de ne pas 

s'exprimer sur des sujets poli-

tique durant toute la semaine. 

Le tribunal statuera sur le 

référé suspensif des travaux 

lundi. Le collectif n'a aucune illu-

sion sur sa nature. L'instruction 

sur le fond sera close le 4 dé-

embre et ils estiment qu'il faudra 

attendre l'audience sur le fond 

pour avoir une décision peut-

être favorable. 

Le communiqué de la 

Préfecture de Police justifie son 

refus de la tenue des manifesta-

tions du 29 et du 12 par le fait 

que ses effectifs sont pris par 

d'autres missions de surveillance 

et de protection et qu'elle ne 

peut donc pas assurer la sécurité 

de la manifestation. 

Le problème principal du 

collectif est que les mobilisations 

plafonnent à 100-200 personnes, 

ce qui est trop peu pour faire 

pression. 

Le monde agricole local ne 

se mobilise pas car nombre 

d'exploitants ne sont pas agricul-

teurs ; ce sont des propriétaires 

CONFÉRENCE DE PRESSE DU COLLECTIF POUR LA DÉFENSE 

DU TRIANGLE DE GONESSE - 19 NOVEMBRE 2015 

qui confient les terres à des 

entreprises de travail agrico-

le, et qui seraient plutôt en 

position de négociation. La 

Chambre d'agriculture serait 

davantage mobilisée contre 

le projet. 

Les villes riveraines de 

Seine-Saint-Denis (Aulnay, Le 

Blanc-Mesnil, Sevran, etc) se 

mobilisent car les centres 

commerciaux actuels dévita-

lisent leurs centres-villes, et 

ce nouveau projet augmente-

ra le phénomène en ren-

forçant la concurrence avec 

les centres commerciaux 

existants. Europa City ferait 

également de la concurrence 

à certains commerces de luxe 

de Paris et à Marne-la-

Vallée ; le collectif pense 

travailler également de ce 

côté. 

Le Conseil départemen-

tal de Seine-Saint-Denis avait 

proposé un voeu contre le 

projet Les élus de droite ne 

l'ont pas voté malgré leur op-

position au niveau municipa-

le. C'est pour le Collectif une 

piste à travailler pour les fai-

re sortir du bois et les faire 

prendre position officielle-

ment (et s'attacher un avis 

plus net de V. Pécresse ?). 

L'idée est qu'il faut profi-

ter du débat public qui sera 

organisé à partir de fin fév-

rier pour travailler le dossier 

et faire pencher la balance en 

faveur de l'abandon du pro-

jet. Il travaillera pour avoir 

dès janvier plusieurs cahiers 

d'acteurs aux niveaux local, 

départemental, régional et 

national qui parleraient en 

complémentarité pour créer 

un rapport de force défavor-

able au groupe Auchan. Le 

nouveau Conseil régional de-

vra s'emparer du dossier car 

il est en plein dans ses attri-

butions (emploi, environne-

ment, aménagement du terri-

toire, etc). Le débat doit iden-

tifier plusieurs cibles ; les 

centres de formation d'élus 

des partis pourront s'en saisir 

pour organiser des forma-

tions sur le sujet. 

L'idée est de monter un 

projet alternatif viable avec 

une dynamique économique 

pour le territoire (incluant le 

site de PSA). Il faudrait une 

étude complète réalisée par 

un cabinet mais le budget e-

stimé à 70 000€ est inacces-

sible au Collectif. Ils aviaent 

essayé via le Conseil régional 

sortant mais sans succès. Sans 

projet mettant en avant les 

emplois qui pourraient être 

créés, le Collectif n'a aucune 

chance d'être entendu car 

c'est l'argument-phare 

d'Auchan. Il faut également 

montrer que les emplois pro-

mis ne seront pas réels car 
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des emplois de centre-

ville seront détruits et ils 

ne profiteront pas à la po-

pulation locale. Le Collectif 

souhaite que le projet ent-

re dans le débat des régio-

nales pour le médiatiser 

car c'est la seule arme 

pour bien préparer le dé-

bat public et peser à a fois 

sur le groupe Auchan et le 

Conseil départemental du 

Val d'Oise. Le collectif a 

rencontré V. Pécresse hier 

pour avoir son avis. Elle 

est assez nuancée (plus 

que son équipe de cam-

pagne rencontrée mardi) 

car elle a vu que le projet 

est assez léger dans ses 

chiffrages et ses prévisi-

ons. Elle garde l'idée d'ur-

baniser le Triangle de 

Gonesse mais en prenant 

en compte tout le territoire 

y compris le site PSA. Elle 

dit vouloir attendre pour 

bien poser le dossier. Il 

devait renconter Bartolone 

lundi mais la rencontre a 

été repoussé sine die. Le 

collectif est en lien avec 

les collectifs ou associa-

tions de même type qui 

s'occupent de projets simi-

laires en France. A noter 

que le projet est passé en 

quelques semaines de 2 à 

3 milliards d'euros mais 

sur des bases d'évaluation 

qui semblement floues. 
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http://val-de-viosne-env.e-monsite.com/ 

L’association Val de Viosne Environnement est indépendante de 
toute organisation politique, para-politique ou confessionnelle. 

Elle a pour objet d'agir , auprès des acteurs publics et privé et, le cas 
échéant, en justice pour la préservation et l’amélioration du cadre de 
vie dans les communes listées ci après dans le présent article. A ce 
titre, elle a vocation à intervenir pour promouvoir, soutenir ou au con-
traire attaquer tout projet, décision, ou acte de nature à affecter po-
sitivement ou au contraire négativement la qualité de l’environnement 
pris dans ses diverses composantes (diversité de la faune et de la flore, 
qualité des paysages et des sites, qualité de l’eau, de l’air, des sols, pré-
vention et réduction des nuisances sonores ou lumineuses, des vibra-
tions, maîtrise et contrôle de l’urbanisme et de la qualité architectu-
rale, conditions de circulation et de stationnement, transports collec-
tifs). 

En particulier, au nombre des projets susceptibles de porter atteinte 
aux intérêts qu’elle défend, l’association a d’ores et déjà identifié le 
projet consistant à implanter un entrepôt à vocation logistique, classé 
Seveso seuil bas, sur la ZAC de la chaussée à Puiseux Pontoise. Cette 
implantation, susceptible de générer d’importantes nuisances, serait si-
tuée à proximité immédiate du Parc Naturel Régional du Vexin Français, 
d’un marais protégé, d’habitations et de groupes scolaires. 

Afin de défendre les intérêts identifiés au présent article, l’association 
sera également fondée à agir à l’égard de tout projet, décision ou acte 
qui  serait susceptible d’affecter positivement ou au contraire négati-
vement la qualité du cadre de vie ou de l’environnement tel que défini 
ci-avant sur les communes de Boissy l’aillerie, Montgeroult, Courcelles, 
Osny, Puiseux-Pontoise, Cergy, Courdimanche. 

Elle sera de même fondée à agir contre tous actes pris par des collecti-
vités publiques telles que, notamment, la région d’Ile-de-France, le dé-
partement du Val d’Oise, la communauté d’agglomération de Cergy-
Pontoise, ou le Syndicat des Transports d’Ile-de-France, ainsi que, à 
l’avenir, le Grand Paris et toutes instances publiques ou non publiques 
amenées à les remplacer, qui seraient susceptibles de porter atteinte 
aux intérêts que l’association a pour objet de défendre, et dans cette 
mesure. 
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Réfugiés hébergés 

dans l’ancienne 

Maison de retraite 

de Triel : 
Nous condamnons l’occupation 

par des activistes racistes « identi-

taires » 

La Maison de retraite de Triel a 

fermé au mois de juillet 2015. Elle 

ne répondait plus aux normes 

d'une Maison de retraite. L’ARS 

n’a pas souhaité la réhabiliter 

pour cet usage. Ses pensionnaires 

sont depuis été relogés dans 

l’EHPAD de Sartrouville. Le « col-

lectif de soutien aux réfugiés et 

sans-abris » de Conflans et envi-

rons en a demandé la réquisition 

immédiate, début octobre, dès 

qu’il a appris, l’existence de ces 

locaux, inadaptés pour une Mai-

son de retraite, mais immédiate-

ment habitables. La Préfecture a 

ordonnée la réquisition à la mi-

octobre. Des réfugiés expulsés du 

Lycée Jean Quarré à Paris y sont 

hébergés depuis le 23 octobre. 

Le 6 novembre 2015, vers 22h, 

cinq individus ont agressé et 

poursuivi un réfugié près de la 

gare de Triel. Effrayé, il s’est en-

fuit en courant jusqu’à la Maison 

de retraite. Le samedi 7 novembre 

au matin, alors que se déroulait à 

Conflans une manifestation de 

soutien aux réfugiés et sans-abris 

réunissant plus de 300 personnes, 

une vingtaine de nervis du « bloc 

identitaire » ont occupé, pendant 

plusieurs heures, le toit de l’an-

cienne Maison de retraite, affectée 

par la Préfecture à l’hébergement 

des réfugiés.  

Ils ont déployé des banderoles 

Communiqué de Presse 

réclamant le départ des «  

clandestins », en terrorisant 

les réfugiés. La police est ra-

pidement arrivée sur les lieux 

et s'est déployée autour du 

bâtiment. 

Au terme de cette occupation 

scandaleuse qui a duré quatre 

heures, 19 « identitaires » ont 

été interpellés et placés en 

garde à vue. Les soussignés 

condamnent avec la plus ex-

trême fermeté ces agisse-

ments.  

Elles demandent que leurs 

auteurs et, comme l’indique 

des sources, leurs complices 

locaux soient poursuivis pour 

actes racistes et haineux. 

Nous refusons la concurrence 

des misères qui distille, qu’au 

nom des pauvres d’ici il fau-

drait rejeter le réfugié, 

l’étranger de là-bas. Nous sa-

vons que ce sont les mêmes 

qui ne cessent de stigmatiser 

les pauvres d’ici et de les dé-

signer comme des popula-

tions dangereuses. 

Nous affirmons notre indéfec-

tible Fraternité avec tous les 

réfugiés et sans-abris.  

Nous appelons les habitants 

de Triel et des communes en-

vironnantes à manifester leurs 

solidarités avec tous les réfu-

giés et sans-abris du territoire 

par tous les moyens appro-

priés, en lien avec les mul-

tiples associations qui y con-

tribuent. 

Nous  serons  très  attentifs  et  

agissants,  concernant  les  

conditions  de  protection,  de  

vie quotidienne et d’accompa-

gnement des réfugiés héber-

gés à Triel afin que tous les 

acteurs institutionnels qui en 

ont la charge accomplissent 

leurs missions en déployant 

tous les moyens qui sont né-

cessaires. 

Au titre de l’article 1 er de la 

Déclaration Universelle des 

Droits de l’Homme faire « ac-

cueil et hospitalité » aux réfu-

giés et sans-abris est notre « 

devoir de Fraternité » pour 

qu’ils soient nos égaux en 

droits.  

Nous n’y renoncerons jamais 

Signataires :  Les  sections  

LDH  de  Conflans,   de  

Poissy,   de Verneuil, Attac  

78  Nord, 

Solidaires 78, UD CGT 78, 

Confluence-Écologie-

Solidarité (CES), Construi-

sons Ensemble 

un  Andrésy  Solidaire  

(CEAS),  Bureau  d’Accueil  

et  d’Accompagnement  

des  Migrants 

(BAAM),  NPA 78, EELV 

groupe Conflans, Comité 

Confluences du Parti de 

Gauche, PS 

(sections de la Con-

fluence) , Parti Commu-

niste (sections locales 

Achères, Conflans, Poissy, 

les 

Mureaux). 

Triel, le 9 novembre 2015 
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Librairie militante 

Tout peut changer - Capita-

lisme et changement clima-

tique. Naomi Klein . Notre modèle 

économique est en guerre contre la 

vie sur Terre. Nous ne pouvons inflé-

chir les lois de la nature, mais nos 

comportements, en revanche, peu-

vent et doivent radicalement changer 

sous peine d’entraîner un cataclysme. 

Pour Naomi Klein, la lutte contre les 

changements climatiques requiert 

non seulement une réorientation de 

nos sociétés vers un modèle durable 

pour l’environnement, mais elle 

ouvre aussi la voie à une transforma-

tion sociale radicale, transformation 

qui pourrait nous mener à un monde 

meilleur, plus juste et équitable. 

Tant par l’urgence du sujet traité que 

par l’ampleur de la recherche effec-

tuée, Naomi Klein signe ici son livre 

sans doute le plus important à ce jour. 

Coédition Actes sud/Lux, 640 pages, 

24,80 euros . 

« Remporter les batailles 

des idées »  Antonio 

Gramsci-Fakir éditions-

65pages-4€ 

Le capitalisme, cancer 

de l'humanité 

Georges Kornheiser  
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http://www.la-bibliotheque-resistante.org/pages/1_accueil.html 

https://www.lepartidegauche.fr/librairie 

http://www.fakirpresse.info/ 

http://www.fakirpresse.info/-Nos-lecteurs-sont-les-meilleurs-.html 

http://federation-anarchiste.org/?g=EML_parutions 

http://www.librairie-publico.com/ 

http://www.editionslesliensquiliberent.fr/collection-LLL-27-1-1-0-1.html 

http://www.bruno-leprince.fr/petits-manuels-de-gauche/143-la-6e-republique-et-

son-assemblee-constituante-pourquoi-comment--9782364880863.html 

Petit manuel de laïcité 

à usage citoyen. 

Pascale Le Néouannic.  

Des rats zailés et des zhommes Un conte fantastique, 

politique & écologique de François Béranger 

Un texte inédit du chanteur François Béranger (1937-2003), sous la 

forme d’un conte politique pour les grands. Sous l’ironie et les jeux 

de mots de ce récit illustré, le compagnon de route du dessinateur 

Gébé campe la vision d’un monde pollué par les crassiers et la 

haine. Tant qu’il y aura des Zhommes... Lemieux Editeur, 64 p, 20 € 
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Auvers sur Oise:  auverscitoyenne.wordpress.com 
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Fruits & Légumes de saison 

La rédaction: Les porteurs de projets Hu-

mains en VO. 

Co-directeur-trice de publication de Co-

rédacteur-trice en chef: Françoise Jolly et   

Patrice Lavaud. 

MaquetteduGraal: JYB. 

Contact: partidegauche95@gmail.com  

Site @: http://95.lepartidegauche.fr/ 

Dessins: Lardon 

Crédit photos: jyb et A. 

 

Novembre  2015  

 
«Jouissez sans entraves !»  [Mai 68] 

mailto:energie.citoyenne@laposte.net
https://auverscitoyenne.wordpress.com/
http://frontdegauchevalleedusausseron.blogspot.fr/

